
D)E LA -NI N ER V

req iiî. Elle était assise flonlohin dle ina. hutte et Feibait

Mi attendre.
-Salut à [00fl fils José Juan f dit-elle eiussitÔt qu'elle min

-Bonjour, ta nir épondis-je sangs ni'arréfe-.
Mvais la vieille vint à~ moi.

-Econte, josé itne ui-le;car j'ai quelque chose ý<
te dire, dains ton iptérêt.

-- Dais unoît iîir'. iruandai-it' a -cc étonnement.
-Oui !répîlhqua la vieille. Nies-tul que lori cSeur loit dan.'

Ville (I'E")i ritn- i Ne tlraver stL M~ la meî* te les
nuiiý, pour voit cePe que til aiines?

---Qi i vous ai dit cela ?
-- je e sns. Ehi bienf donc. José Jtlan, <'-tte taeré

elSt douhlevieit p)é,i lieuse pîour to)i. Dmes n rîcris qjue nno,

ch a rmes seuls en d orineit pet drifiu le jour , te glitte n t pen da nt

la nuit danîs la rncr ; terre, d'autres îienms, pins danlgcreux

petit-êtr -, et contre lesquels rio, charis rie peuvent rieun, oh-

itervent aussi touts tes muvemeCfnts C'est conitre ces dangers

que t'offre na pirotction.

Un rire muriîieur fin nia -eule réponse. Un éclair dle ce-

lère birilla dans les yeux (le la v ieille, qui s'écria:

- Par'ce qiue tla es inuc rédIule, tun te f gîu res (Ile je qis jm

Puissanite !Eh bien !d'antres ont plus dle cotiniatne dis ce

POn'ýî. - que tii déda ieries,.

Enl disant ce$ mots, elle lira dle Sa ploche lin petit sichet <le

toile de couleur, et flm ntrant, li ril p1lui eurs p)etit"sm perle-,

une perle encrilluue (je ed moyenlne grosseur et de la

Plus lielle eau
-Coniais-ti cela Ilme deniaridat-eîîe

C'était une perle (Ile j'av ais donnîée à Jéîisita,-Cnr c'eestJ

Ilfl5i que s'appelait cotte fille.

-- Qui vois l'a donnée ? m'éeriai-ie en la i'econnais-pfltt 1

Lau 9orcière ine lanlça un regard de haine, r

ilme 'ýa dounée, di.,-tl lfle fl,-3pîtus ravîissante

eiéatiire qu'on it 'ainai, vue (laits ces parîci l:' ie fille q ni

feralit 'orgeui; et le bonîlî0wr (Purt lioau roc, et qlui est venue uuni- 1

Illorer mîIi protection, cleprotection que lt dédaigi2is, pour g

eOlUî qu'elle aimue avecpastuq
'-Le non dle ce lî()nnrie !dernandai-je, en proie à une ir

horr;hîe anxiété,d

-'Que tiipor)fte won iltom, siéel-ia la vieille avec oun éclat <

de rire sa rdoniqtte, puisqule cc 001 ),c l 't pas le tien i 1

Je ne dais ce qui [ne retit, et fli'einpèuihi] d'écraser sIot meg n

pieds Cette iiîferoalle ýorcilêue ; J'tais après uine seconde de ré& ut

fle-XiOn, je rie vouulu., pase, en laissant éclater iDa fureur, trahir le

*it» tortures auuvillt' j'étais5 et) priuie. I

je lui tournai le, duu, euu disa'nt froidemeunt je

- a v i eýi le ! v o u s é t s f l ?, e O S u u e l C j '

ie ll âai die file eiir à lit pèche. Le soir, après une m1

lolirriLc (lui Ille paruit deueuléneî ongue, j'ailli, comme à il

1)r, iîîi~ rendre visite à Jèsusitla, dlont la vue et l'accueil ce

BflctueîîIx dai 1mren)t file$' 5lolli>çO'J liqjen doutaui plue que il

1I océ, îr CeuCi di u 'uali avec l,'<jliC savais reçu tr

Ille otl'rcS (14e scrvi..e, tif. m'eut tr') ipé à de ud ur le noua dc

~>i1uepouir qlui Jessil'J avait Sollicité Ccttu-' rltion dont let
tel

skfai iPe'u~ dle cas.
''V 4()M 4<>ne iillitilt, il <5.1t>b i!e- wieî ntton e4

dlaVieille, lorsqu'une0 nuit je traver,,ai lo îî ti oit, sh,l on
haui îdp, poîur regagner 111logi' 1*(L , uet

n 'gu eperndaJit la nier IiJét'î pastîIleunQeu obs)hcuIre q ue
je ne lus e i g i er , a l u i! (l e" <I vagI e , t1ifl' Mia s se ilO1-['(,Y qîli, d'après sa marlière ile nag,nepll't re<i'li

lone.Cette bnaslý s'avîunçÇait vrs i Lcz Ire de
la vieille me revinrerit tout à COUP à lip.tet l)ièrnt JO

tir) ennlafi nR' mon oeîr Jen' ri lhit é 5 peli île rencontrer
n r Cfhueîî, mi5 'iié~<l'n nvii ii'époîvýlitjait. je ré'hî

dîlss t îe savoir quel é a l Cet Iloium JP ehC t, [e v iii u
'tr vije me(ing ai <le son1 côté, nia s cri nageaýnt entre

deux eauix. Quand j'eus~ Caluéqe osainsd on
croiser luii sur l'eau,é moqusoîh e rflousiîîis de l flourscp

L i q rt Porte avec, violerc à ilia tê~te m'iývcîîglaic
le ou't qule je nie plus p<lh ord rien liistiingoe um nd
I <iSCuuité, si ce ,lsil~Iiur h»hhrseritmileu deîn

îl eteuaPéîe, qui c0mamençaietît à se frmrer à la crête deq
vages.JeConinuia riairnonsà me, diriger vtrti la côte

jle. reiselatête lîiei. n'Inuteq se [fIilirèrent avant que
jereisstqe a ' lte ilangetîr ; il fendait leau, avec ietll

rpdtqîejaais beanenîtýuletel
hommes tl, de rî aell le Duve Ce tous

leshum nis qti jeeonluis~i~ il "î'y eri a o iltq i seul qui
pûtlute deviese a vec mioi ; je îeiîl.ai ''fu5,et j'eis;l>iuntôt dIimîllué telle mencut l dietaî tu- qui nîflîl (éau i ,qlue j.fuis obligé de ralentir nIe, oîcîîît t elra usàl

voir prenidre pied sur lin rocher quii eellada pat àu laer

(lili illnumina touit à couip la mer et le rivage, nie ' (treina
'ru Rah;uî.Cel nePoiti nianiqîel., Ile dis-je, et cet

boiume devait être mon rival en amtont', corrim, ne toute anttre
nons c( cdtiu ufle dn Voix Fourde, je berltis

-ticeur se remnplir dle ha ine, etjelhiqîjeredai

'her e, r'n o iîîrer i Ravec~ q ul'u e fuis?. V o115ý verrez tout à
'hereajota--ilavu n étratîge 5igorrre, qule rious nous

enco)ntrilîie.4 fine fois de p (,,ueje ,u lavai, léi
L'idée me vint de l'air trcilepliiîC u asutsvi

[lie j'étaie là ; uîilt il y dJans la vie (jiie, rîniai où
onu rie fuait pas ce qu'or, v'e1t. je le t alis>ai cJon<e aller mal.
ré aloi, et il n'eut pas PlLutôt disparui du 80aoîîmt du roeher,
le je l'y suivis. De là, je pînlvais facilemeont surveiller ses
ioîivenient4. Je le vix rie diriger dii côté où j'lvaÎi l'habitude
e me diriier mo)i-iimie, Puis frapper à la porte de la hiîîui
nie je eouîîaissaua su bienî. La porte s'ouvrit, et sec refermIa
ursqîu'il fut entré. Il une siembla, eri ce monlent, que la brisite
u'ajipuîrtaiî le lire moquleur de la vieille tsorcière, lorsqu'elle,
',avilit (lit , , Que t'imp lorte sorn nom, puisque ce iu'u't pas

tien 1 " Je crus voir, à tra vers s'bcirt,>on huas décharnéà
Jii mn'indliqulait la hutte de Jesuisita, utfi'ailon couteau,

nl'éloiçmsi sur lee pas de moi rival. En quelques iuuidiî
ens atteint la porte. J 'écoutai, miais je Wi'ueridis que l'a
urnutire confite d'une cotlvereatioll à voix Lisse t il me fiti
ipossible tic saisir lin seul mot. J .avaisi repris tii pet dîe
ine, et quoîirque décidé à nie débarrass 'ýr d'lin rival odieuîx,
me restait encore as~sez de présence <'esp)rit polir ne n
e brouiller avec la justiefe.
Le jtwe avait rendu un édit par lequel il était enjoint à tonsl.
iplongeturs et pécheuîrs <'émoîîsser la Poinute de -leurs ct)»j.

aux, comme on avait déjà fait sur la cÔte de l'autre océan~
quýcoaqu4e, dn î~qî''!,f'tà~t 'nm u


